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𝑞 𝑂

𝑟 𝑂

𝑑𝑉 = 𝑟2𝑠𝑖𝑛𝜃𝑑𝜃𝑑𝜑

 

𝐷 𝑁 𝑞𝑃𝑖

𝐷 𝑃𝑖

𝐷

𝑆 

𝜙 = ∯∑
𝑞𝑃𝑖

4𝜋𝜀0𝑟𝑖
2 𝑢𝑟𝑖⃗⃗ ⃗⃗  ⃗. 𝑑𝑆𝑛⃗ 

𝑁

𝑖=1

= ∑∯
𝑞𝑃𝑖

4𝜋𝜀0𝑟𝑖
2 𝑢𝑟𝑖⃗⃗ ⃗⃗  ⃗

𝑁

𝑖=1

𝑑𝑆𝑛⃗ 

𝑑𝑆𝑛⃗ . 𝑢𝑟𝑖⃗⃗ ⃗⃗  ⃗ 𝑑𝑆 𝑢𝑟𝑖⃗⃗ ⃗⃗  ⃗ 𝑟𝑖
2𝑠𝑖𝑛𝛳𝑖𝑑𝛳𝑖𝑑𝜑𝑖 

- 𝑆 𝑆  𝜙 = ∑
𝑞𝑃𝑖

𝜀0

𝑁
𝑖=1

- ∯
𝑞𝑃𝑖

4𝜋𝜀0𝑟𝑖
2 𝑢𝑟𝑖⃗⃗ ⃗⃗  ⃗ 𝑑𝑆𝑛⃗ = 0

 

 

Commenté [A1]: Problématique : 

Comment expliquer l’effet Faraday et l’effet de 

pointe 

 

Vidéos du palais de la découverte 

http://phymain.unisciel.fr/faire-taire-une-radio/ 

 

Nous allons présenter au cours de ce chapitre une 

troisième méthode permettant de calculer le champ 

électrostatique : le théorème de Gauss. Cette 

méthode sera, on le verra, un moyen rapide d’obtenir 

l’expression du champ dans les cas de distributions 

présentant de hautes symétries. 

Commenté [AM2]: Nous avons déjà rencontré cette 
situation statique des fluides : 
Exemple 1 : La calcul de la force pressante atmosphérique 
horizontale est  −𝑃0𝑙ℎ 

 
Pour une hémisphère de Magdebourg, la force pressante est 
𝑃0𝜋𝑅2  

 

http://phymain.unisciel.fr/faire-taire-une-radio/
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𝜌(𝑀)

𝑉

∯ 𝐸⃗ 𝑑𝑆 
𝑆

= ∭ 𝑑𝑖𝑣𝐸⃗ 𝑑𝑉
𝑉

=
𝑄𝑖𝑛𝑡

𝜀0
= ∭

𝜌(𝑀)

𝜀0
𝑑𝑉

𝑉

II- 

 

- 𝑞𝐸𝑐𝑜𝑛𝑑
⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗  ⃗ = 0⃗ →

𝐸𝑐𝑜𝑛𝑑
⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗  ⃗

- 𝐸𝑐𝑜𝑛𝑑
⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗  ⃗ = −𝑔𝑟𝑎𝑑⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗  𝑉𝑐𝑜𝑛𝑑 = 0⃗ 

- 𝑑𝑖𝑣𝐸𝑐𝑜𝑛𝑑
⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗ ⃗⃗  ⃗ = 0 𝜌𝑐𝑜𝑛𝑑 = 0

 

 

Commenté [A3]: On retrouve que le champ 

électrostatique est à flux conservatif dans une zone 

sans charge : des lignes de champ parallèles sont 

donc associées à un champ uniforme. Attention 

𝑑𝑖𝑣𝐸⃗ = 0 mais le champ n’est pas nul pour autant !!!  

Commenté [AM4]: ∭ (𝑑𝑖𝑣𝐸⃗ −
𝜌(𝑀)

𝜀0
) 𝑑𝑉

𝑉
= 0 

Comme cette intégrale doit être nulle pour tout volume 

alors : 𝑑𝑖𝑣𝐸⃗ =
𝜌(𝑀)

𝜀0
  

Commenté [AM5]: Deux conducteurs placés au voisinage 
l’un de l’autre vont s’influencer mutuellement. Dans le cas 
où toutes les lignes de champ de l’un se termine sur l’autre 
conducteur, on parle de conducteurs en influence total. 

 
La linéarité des équations de l’électromagnétisme laisse 
penser que : 
𝑄1 = 𝑎𝑉1 + 𝑏𝑉2 
Or si 𝑉1 = 𝑉2 alors aucune ligne de champ relie les deux 
conducteurs et donc, avec le théorème de Coulomb, 𝑄1 = 0 
Donc 𝑎 = −𝑏 
Soit 𝑄1 = 𝐶(𝑉1 − 𝑉2) 
Relions l’extérieur du conducteur 2 à la terre : 𝑄2

′′ = 0 et 
𝑉2 = 0. 
Avec le théorème des éléments correspondants : 𝑄1 = −𝑄2

′   
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𝑒

 

𝑆

𝑒 ≪ √𝑆 ±𝜎

 +𝜎

𝑆

 

 𝑈 𝑄

𝐶

 

 

 

𝑑𝑆1
⃗⃗  ⃗ 

𝑑𝑆2
⃗⃗  ⃗ 

𝑑𝑆3
⃗⃗  ⃗ 

𝑑𝑆3
⃗⃗  ⃗ 

𝑥 

 

𝑑𝑆1
⃗⃗  ⃗ 

𝑥 

𝑥 

Commenté [A6]: La méthode pour les autres types de 
condensateur reste la même :  
Obtenir E(Q)  
Puis V(Q) à l’aide de la relation qui relie champ et potentiel 
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𝑡 = 0

𝐶

𝑡 𝑣1(𝑡) 𝑣2(𝑡) 

 𝑞(𝑡) 𝑣1(𝑡) 𝑣2(𝑡)

𝑡𝑓𝑖𝑛 𝑢(𝑡) = 𝑈 = 𝑐𝑡𝑒 𝑄 𝑄 = 𝐶𝑈

−𝑑𝑞 𝐴2 +𝑑𝑞 𝐴1 𝑑𝑡

 𝑑𝐸𝑝 𝑑𝑡

 

 𝑈 = 𝑒𝐸 𝐶 =
𝜀0𝑆

𝑒

 

 


